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Cette belle fête de l’Assomption, si chère au cœur des Français, 
nous invite à lever les yeux vers le ciel et à contempler le triomphe 
de la bienheureuse Vierge Marie qui monte auprès de Dieu avec 
son âme et son corps. Le péché, le mal, le grand Dragon, la mort, 
n’ont jamais eu de prise sur elle. C’est pourquoi elle monte au ciel 
dans l’intégrité de sa personne, entrant immédiatement dans le 
monde de la résurrection auprès de son Fils. La femme Eve, dans 
le face-à-face avec le serpent, est tombée dans le piège et a été 
vaincue, ainsi qu’Adam, faisant entrer le péché et la mort dans 
l’expérience humaine. La femme Marie a été victorieuse par sa foi 
inébranlable et elle n’a pas connu les affres de la mort : « Heureuse 
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celle qui a cru ! ». Aujourd’hui la Vierge Marie rayonne de la gloire 
de Dieu, au ciel, toute transfigurée dans la lumière de Dieu. La foi 
lumineuse de Marie s’est accomplie dans la gloire du ciel. La lu-
mière de la foi devient, au ciel, lumière de gloire. Dieu est Lumière, 
et Il fait participer ses créatures humaines à sa Lumière infinie par 
le don de la foi. Ici-bas, cette lumière de la foi grandit dans les 
épreuves, à condition d’être nourrie par l’écoute de la Parole de 
Dieu, la prière et les sacrements. C’est ainsi qu’après la mort, la 
lumière de la foi devient participation à la gloire divine. Plus la foi 
des saints a été vive sur terre, plus leur gloire est grande dans le 
ciel. Combien plus celle de la Vierge Marie dont la foi très pure a 
triomphé des plus épaisses ténèbres, particulièrement au pied de 
la croix de son Fils Jésus !

Lors de la visite de Marie à sa cousine Elisabeth, l’Esprit saint met 
dans son cœur et sur ses lèvres un chant de victoire. Marie vient 
de dire « oui » à l’Ange Gabriel. Elisabeth prophétise et la dé-
clare bienheureuse, parce qu’elle a cru. Marie chante, dans son 
magnificat, les merveilles de Dieu. Marie glorifie Dieu pour son 
Œuvre de salut en elle et dans le monde. Elle reconnaît que tout 
est grâce et œuvre de miséricorde en elle. La grâce peut d’autant 
plus triompher en elle qu’elle y correspond pleinement par sa foi 
et son humilité. La foi et l’humilité sont l’attitude humaine qui per-
met à Dieu d’agir avec puissance dans nos vies pour libérer l’hu-
manité de l’esclavage du péché. Toute créature qui veut s’affirmer 
et devenir puissante indépendamment de Dieu ou contre Dieu fait 
l’œuvre de Satan, et elle sera renversée. Déjà en Marie, Dieu dis-
perse les superbes, Il renverse les puissants de leur trône et Il élève 
les humbles. La Vierge Marie, comme une Mère aimante, nous in-
dique le chemin du ciel, le moyen de participer à la gloire divine : 
la foi et l’humilité, l’humble obéissance confiante à Dieu qui veut 
notre salut et notre bonheur.

L’Apocalypse nous montre un face-à-face grandiose et dramatique 
entre la Femme et le Dragon. Il y a eu, à l’origine, le face-à-face 
entre la femme Eve et le serpent, il y a encore, jusqu’à la fin des 
temps, le face-à-face entre la Femme Église et le Dragon. Dans 
l’Église, la femme Marie a triomphé du Dragon, ainsi que les saints, 
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eux sont déjà dans la gloire de Dieu. Mais pour l’Église encore en 
pèlerinage sur terre, le combat n’est pas fini : l’Église est affrontée 
à la puissante menace du grand Dragon. Et beaucoup des membres 
de l’Église laissent la peur les ronger. Ils se laissent fasciner par 
le mal, par son apparente puissance, par son apparent triomphe. 
N’est-ce pas ce qui se passe aujourd’hui ? La crise écologique, 
la crise sanitaire, la déchristianisation et la grave crise morale, la 
tentation de toute-puissance que donne le progrès scientifique, la 
perte du sens du bien commun, les menaces internationales, les 
catastrophes naturelles, tout se conjugue pour nous mettre dans 
une grande inquiétude et nous faire douter de la victoire du bien. 

Comment vaincre le mal qui semble si puissant ? Bien des chrétiens 
sont tentés de renverser, par leurs propres forces, le cours des 
choses, à l’exemple de saint Pierre qui réagit négativement à la pre-
mière annonce de la Passion, par Jésus Lui-même : « Dieu t’en garde, 
Seigneur ! Cela ne t’arrivera pas » (Mt 16, 22). À Gethsémani, il tire 
son épée et tranche l’oreille d’un garde, mais Jésus lui demande 
de remettre son épée au fourreau. La Vierge Marie n’a rien pu faire 
pour empêcher la crucifixion de son Fils. Elle a accepté sa propre im-
puissance, et, sans rien comprendre du dessein de Dieu, elle n’a pas 
douté qu’Il accomplissait le salut du monde. Marie, plus qu’aucun 
autre être humain, a vu le Dragon dans toute son horreur ; elle a vu 
en face le mystère du mal. Elle a gardé la foi et, au cœur de sa souf-
france indicible, elle a cru, malgré le triomphe apparent de Satan. 
Par sa foi, elle a collaboré à la victoire de son Fils ressuscité d’entre 
les morts, c’est pourquoi elle triomphe avec Lui au ciel. Marie a vécu 
en parfaite disciple de son Fils, écoutant sa Parole, la mettant en pra-
tique, cherchant en tout la volonté de Dieu. Toute sa vie a toujours 
été ordonnée à la gloire de Dieu.

En cette fête de l’Assomption, Marie intercède pour nous et nous 
encourage à avancer sur le chemin de la foi, sans craindre les me-
naces. Elle nous attend au ciel et nous invite à nous mettre à son 
école, par la foi et l’humilité. Nous pouvons faire beaucoup pour 
rendre notre monde meilleur en faisant la volonté de Dieu, hum-
blement. Par le renoncement au péché sous toutes ses formes, 
par la prière, la vie sacramentelle, par nos devoirs d’état, dans la 
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vie professionnelle, la vie familiale, nos devoirs de citoyens, par 
l’attention aux autres, en particulier les plus pauvres et les plus 
fragiles, par la confiance en Dieu dans la traversée des épreuves 
jusque dans les persécutions, nous pouvons participer à la victoire 
de Marie qui est la victoire de la foi.

Frères et sœurs, ne nous décourageons jamais. Ne cherchons pas 
les grandes actions d’éclat, mais acceptons de faire du bien modes-
tement, dans les petites choses, humblement. Comme Marie, mé-
ditons tous les événements dans nos cœurs, à la lumière de la foi. 
Le Christ est définitivement vainqueur et Il a associé sa Mère à son 
triomphe. Il veut nous aussi nous prendre avec Lui dans le monde 
de la résurrection. Avec Marie, que nos âmes exaltent le Seigneur 
et que nos esprits exultent en Dieu notre Sauveur ! Amen !

† Guy de Kerimel
évêque de Grenoble-Vienne


